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(Hydroecia xanthenes Germ.) 

La cultvire de l'artichaut, dans la circonscription I‘iidi-P5rrénées, couvre 
une superficie d ' environ 1 *000 hectares répartis surtout en trois zones principales : 
la vallée de la Garonne depuis St-Jory-St-Caprais jusqu’au-delà de la liciite du 
Tam-et-Garonne, les vallées du Tarn et de la Garonne aux alentours de Itoissac et, 
enfin, les confins du Gers et du Lot-et-Garonne. 

Il existe un certain nombre de parasites végétaux et animaux de l'arti- 
cliaut* Parmi eux, l a Noctuelle, depuis quelques années, paraît être en nette recru- 
descence d'activité* Autour des années 1955-1954, elle avait causé de sérieux 
dommages aux cultures régionales* I^es gels hivernaux de 1955-1956 et de 1962-1963, 
en endommageant gravement les plantations, ont contribué à réduire considérablement 
les populations de cet insecte* Depuis, les hivers moins rigoureux ont permis sa 
reniultiplication dans notre circonscription* Ainsi, les dégâts déjà notables en 
1969 se sont intensifiés en 1970 et ils iront en croissant en 1971 si le climat 
demeure favorable* 

- Le cycle de l'insecte s'inscrit sur deux ans et il n'y a qu'une génération 
par an* 

Dans la région ^ü.di-I^r^énée3, nous avons pu étudier le cycle évolutif 
de cette noctuelle très polyphage piisqu'on peut la rencontrer non seulement sur 
artichaut mais aussi sur diverses plantes herbacées dont les tiges sont assez 
fortes pour héberger sa chenille 2 Cirsium, Digitalis, Verbascum, etc... 

Le cycle biologique; région Midi-Pyrénées 
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Les papillons apparaissent depuis la fin septembre jusqu'au début du 
mois de novembre. Les femelles pondent, presqu'aussltôt, leurs oeufs en groupes 
plus ou moins importants, soit à la base des plantes (ce qui semble assez rare) 
soit sur des débris divers, dans et en dehors de la culture. Les adultes ont une 
vie brève, c'est donc sous la forme d'oeufs que se fait l'hivemation. 


au rouge, après un certain temps d'incubation- Ensuite, ils passent au bleu puis 


Les oeufs, de couleur blanc— crème à blanc— veidâtre, virent au rose puis 

- • ■■ ’ bleu .piâa . ' j 
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au bleu-noir peu avont l’éclosion de la jeune chenille. La durée d’incubation dos 
oeufs varie de un mois et doni à deuz mois et demi. 

Les éclosions de chenilles se produisent donc dès la fin de l’automne 
et se poursuivent jusqu'en février. 

^ -Ponétration de la chenille néonate est rapide (quelques heures). Elle 
se déplace en "arpentouse”, gagne une plante en cheminant sur la terre et atteint 
une feuille dans laquelle elle pénètre à la face inférieure, le plus généralement 
par une nervui*e. A partir de ce moment, elle vivra en "mineuse", passant do ner^ 
vures secondaires en nervures principales au fur et à mesure de sa croissance. 

Elle mesure environ 2 cm de longueur quand elle quitte les feuilles pour pénétrer 
dans la tige dans laquelle elle creuse une galerie de plus en plus large. De loin 
en loin, elle ménage des trous d'évacuation do ses déchets qui, en tombant à 
l'aisselle des feuilles, traduisent sa présence. 

la chenille peut remonter jusqu'au capitule et redescendre jusqu'au 
voisinage du sol pour former sa chrysalide (nymphe). Elle peut, aussi, descendre 
d'abord puis remonter et redescendre ensuite, parfois sans même pénétrer dans 
1 ' inflorescence • 

A son maxxinun de développement, la chenille mesure environ 5 cm de 
longueur. La tête est rouge-orangé, le corps est blanc- jaunâtre en dessus, orné 
de points noirs. la face ventrale est rougeâtre clair. Les pattes thoraciques et 
anales sont noires, les abdominales sont blanchâtres. 

— Les dégâts ; 

Quand les chenilles parviennent auz capitules, ces derniers sont rendus 
impropres à la consomoation. Les galeries forées à l’intérieur des tiges diminuent 
sonsiblement l'alimentation des capitules dont la taille est réduite ; il en ré- 
sulte une diminution des rendemcaits. Enfin, il arrive que des tiges se brisent et 
que des parties de plantes fanent. 

- La lutte J 

On peut combattre efficacement ce ravageur do deux manières complémen- 
taires ; l'une est mécanique, l'autre est chimique. 

°/ j^tte mécanique : Elle consiste à détruire la partie aérienne des 
plantes dès On fin de la récolte des capitules, c'est-à-dire fin juin-début juillet 
dans notre région. À cette époque, les chenilles se trouvent encore à une certaine 
hauteur dans les tiges et, si on détruit ces dernières (passage d'un girobroyeur, 
par exemple), on détruit du môme coup les chenilles s’y trouvant. Ce procédé permet 
de réduire considérablement le niveau de population de la noctuelle. 

, j^tto chimique r On peut aussi compléter l'opération précédemment 

décrite par l'application d’un traitement chimique visant à tuer les jeunes ch^ 
ailles avant qu'elles ne pénètrent dons les tiges et commettent leur principal 
dégât. ■ 

Bu fait de l'échelonnement dos pénétrations de chenilles néonates, il est 
nécessaire do suivre attentivement la biologie annuelle de l'insecte afin de préci- 
ser le moment ou les chenilles les plus évoluées vont quitter les nervures des 
feualles et creuser lexxr galei*ie dans les tiges. A ce nouent, la Station d' Avertis— 
souents ^Agricoles indiquera lo traitemoat à réaliser, une seule application hir^p 
placée étant généralomont suffisante. 

. la mevinphos, a la dose de 50 gramines de matière active à l'hoctoÜti*e 

donne de très bons résultats. 

* ♦ * 

Pour conclure, nous voulons attirer l'attention des producteurs d'arti- 
chaut sur un ravageur dont le niveau de population s'accroît progressivement depuis 
quelques années. 
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Ifi lutte contre cet insecte est poosible, elle est efficace si, 
compléraentairGment à la destruction mécanique des tiges après la récolte, on 
place un traitement insecticide dans le courant du printemps. 

Une seule application bien placée suffit généralement à assurer une 
bonne protection de la culture. 


PJSI'LUIQIJB : 

Nous attirons 1‘ attention des abonnés sur une erreur de numérotation 
des bulletins N® 121 et supplément W® 1 au bulletin î'î° 121. Il fallait lire 
1970-51 et 1970-32 au lieu do 1970-30 et 1970-31 • 


Les Contrôleurs chargés des 
Avertissements Agricoles, 

J. BK3S0N - E. JOLI 


MU-IA, le l6 Novembre 1970 
L*Inspecteur de la Protection des Végétaux, 

L. IMBERT 


Imprimé à la Station d’ Avertissements Agricoles do "I-HDI-PyRENEES". 
Le Directeur-Gérant : L.BOUYX. 
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